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Préambule
________________________________________________

L’existence  de  ce  cyclone  tropical  a  été  authentifiée  par  l’historien  des  cyclones  Michaël
Chenoweth dans son ouvrage de référence « A Reassessment of Historical Atlantic Basin Tropical
Cyclone Activity, 1700-1855 ». Il a estimé qu’il avait intéressé directement la Guadeloupe les 23-24
août,  et  peut-être  aussi  les  îles  voisines  au nord comme au sud,  puis  quatre  jours  plus  tard la
Jamaïque sous forme d’un fort coup de vent aussi.
J.-S. Guibert l’a également recensé dans son livre « Mémoire de mer, océan de papiers - Naufrage,
risque et fait maritime à la Guadeloupe (fin XVIIe - mi XIXe siècle) ».

S’il fut essentiellement ressenti de manière sévère sur l’archipel de la Guadeloupe et en Dominique,
des récits font état de coups de vents forts également en Martinique, voire même plus au sud sur
Sainte-Lucie et peut-être à Saint-Vincent. C’est ce qu’a indiqué le rapport d’un capitaine de navire
repris dans le journal « The Barbadian » du 01/09/1932 (cf ANNEXE 1). 

Il suppose aussi qu’il a dû être encore plus fort sur les îles situées au nord de la Guadeloupe (« ... it
was probably more violent among the islands further north ... »), mais aucun écrit consulté ne le
confirme. 
Et le recensement des cyclones du XIXe siècle sur l’île d’Antigua ne signale que des vents faibles,
insuffisants pour provoquer quelque conséquence que ce soit (cf ANNEXE 2).

Trajectoire possible du centre du cyclone les 23 et 24 août 1832
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Impacts et effets du cyclone sur la Guadeloupe 
________________________________________________

Le rapport cité plus haut, à partir d’un bâtiment croisant entre la Dominique et la Guadeloupe, fait
état de vents commençant à souffler  du Nord-est en fin de journée du jeudi 23, virant ensuite au
Nord dans la nuit puis au Nord-ouest et l’Ouest. Au matin du 24 ils venaient du Sud-ouest, ce que
l’on peut analyser comme le début d’un éloignement vers l’ouest du centre dépressionnaire (cf
ANNEXE 1).  

Cette chronologie est un peu contredite par le récit du « coup de vent du 24 août 1832 »  de  C.
Sainte-Claire Deville (cf ANNEXE 3) qui relate un vent violent de Nord le 24 au matin à Basse-
Terre, un paroxysme du cyclone entre 10 h et 16 h, moment où la pression était en pleine remontée,
les vents de Sud étant alors établis. 

La pression minimale y fut mesurée peu après 15 h à 727,5 mm de mercure soit 969 hectoPascals
(avec une baisse de 36 mm en quelques heures soit 48 hPa), attestant du passage d’un ouragan
sérieux. À Pointe-à-Pitre, la baisse barométrique fut moins importante, indiquant ainsi que le cœur
cyclonique y était plus éloigné.

L’ouragan aurait endommagé fortement les plantations (caféiers et champs de canne notamment) et
serait responsable, par l’état de la mer qu’il a soulevé et agité, de nombreux échouages de bateaux,
au moins  deux à Pointe-à-Pitre  et  un caboteur  à  Marie-Galante qui  fut  supposé perdu avec 20
passagers (cf ANNEXE 4).

Un  rapport de  navire  près  de  Basse-Terre  a  relaté que  lors  du  gros  coup  de  vent  qui  fit  des
dommages considérables en Guadeloupe, on craignait que l’Amiable Elisabeth parti du Havre ait pu
sombrer entre la Désirade et la Pointe des Châteaux. Il est indiqué aussi que sept caboteurs se sont
échoués aux Saintes (cf ANNEXE 5).
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Annexes diverses 
________________________________________________

ANNEXE 1 (retour au texte) : Extrait du journal « The Barbadian » du 1er septembre 1832

ANNEXE 2 (retour au texte) : Extrait de l’ouvrage « Extreme weather and social vulnerability in 
colonial Antigua, Lesser Antilles, 1770-1890 » de A. J. Berland 
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ANNEXE 3 (retour au texte) : Extrait du récit de Sainte-Claire Deville « Voyage géologique aux 
Antilles et aux îles de Ténériffe et de Fogo »

ANNEXE 4 (retour au texte) : Extrait du « American & Commercial Daily Advertiser » du 28 
septembre 1832

ANNEXE 5 (retour au texte) : Extrait du « Morning Advertiser » du 9 novembre 1832
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